
La Rédaction : ton introduction et ton poème Edmond, rappellent Epictète et sa philosophie, 
 référence incontournable parmi les penseurs de l’Antiquité. 

Merci pour cet exercice de style si bien réussi. 
 

J'ai trouvé ce proverbe chinois : 
«Le bonheur n'est pas d'avoir ce que l'on désire mais d'apprécier ce que l'on a ». 

Et moi, j'écris perso sur un air de La Fontaine ou de Jean-Jacques Rousseau : 
 

AILLEURS 
Il faudrait bien noter qu'ailleurs 
Ne serait pas toujours meilleur. 

Un  citadin ayant ras le bol  de la ville 
Décida un beau jour de vivre à  la campagne, 

Ah! ...Être loin du bruit et  loin  des gaz toxiques 
Ouïr le chant du coq et le braiement de l’âne 
Bâtir  une maison, murs blancs et volets verts 

Pas très loin d'un village, au penchant d'un coteau 
De verdure et de fleurs entièrement couvert 

Où  chanteraient  tous les oiseaux. 
 

Il habita un bourg aux tristes rues désertes 
Et où, depuis longtemps marchand n'avait de banc. 

Consulter un docteur ? Il était à Perpette ! 
Guérir -sinon périr- fallait en l'attendant 

Tout était trop calme et cela l’étourdissait, 
Il  regretta bientôt les rues, le bruit, la vie, 

Ses rêves  étaient passés, tous s'étaient envolés, 
Et, vers  la ville  il  repartit. 

 
Entretemps, un rural, lassé  de son  village 
Avait voulu prendre le chemin de la ville, 

Ouïr le  bruit, la vie et jouir de son âge 
En profitant ainsi de tout plaisir possible.. 
Il habita en haut d’un grand bloc en  béton. 
Étouffa, suffoqua assez tôt  dans les rues 

Et plus longtemps ne put supporter bruit et monde 
Rester encor n'aurait voulu. 

Edmond Lions 

  

 


